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CONTENANT  le  détail  de  la  Fête  de  la  proclamation 
de  VAcle  conflitutionnel , 


JL’ A N mil  fept  cent  quatre-vingt-treize,  le  fécond  de  la  république 
françaife  , une  ÔC  indivifible  , ÔC  le  douzième  jour  du  mois  de  Juillet,  après 
midi  \ en  exécution  de  notre  arrêté  du  jour  d’hier , nous  membres  com- 
pofant  le  confeil  général  du  diflriét  de  Touloufe  , accompagnés  du  fecré- 
taire -greffier-général  de  l’adminiflration  , nous  fommes  rendus , à trois 
heures  de  l’après-midi,  dans  la  maifon  commune  de  la  préfente  ville. 

A trois  heures  précifes  étoient  rendus  en  armes  fur  la  place  de  la  Liberté,  U I;  o 

-des  gardes  nationales  à pied  , les  dragons  patriotiques  , le  vingt-feptieme 
régiment  de  cavalerie  , les  dragons  de  ligne  , la  gendarmerie  ÔC  toutes  les 
troupes  formant  la  gamifon  de  Touloufe.  La  troupe  a été  formée  fur  la 
place  ÔC  dans  les  rues  qui  la  cernent } l’ordre  qui  a été  mis  dans  l’arran-  I 

gement  a évité  la  confulion , malgré  l’affluence  des  citoyens  attirés  par 
le  plaifi r qu’ils  goûtoient  d’avance , ÔC  l’impatience  où  ils  étoient  d’entendre 
proclamer  l’a-âe  conflitutionnel  de  la  république,  aéte  qui  depuis  long-temps 
faifoit  l’objet  de  leurs  défirs. 

Bientôt  après  fe  font  rendus  à la  maifon  commune  , lieu  indiqué  pour 
le  rendez-vous  général , 

Le  confeil  général  du  département  de  Haute-Garonne } 

Les  membres  qui  compofent  les  tribunaux  judiciaire  , criminel  ôc  de 
commerce , les  juges  de  paix  avec  leurs  aireiTeurs , les  membres  compo- 
sant le  bureau  de  conciliation,  ÔC  les  membres  compofant  la  fociété  répu- 
blicaine , ayant  leur  préfident  à la  tête  \ 

Un  piquet  de  cent  hommes,  précédé  d’une  mufîque  militaire,  a été  dé- 
taché ôc  envoyé  auprès  des  citoyens  Chaudron -Rouffeau  ôc  Leyris , repré- 
fentans  du  peuple  , qui  au  milieu  du  détachement , au  fon  de  l’air  im- 
mortel ça  ira , fe  font  auffi  rendus  à la  maifon  commune.  Avec  eux 
étoit  tout  l’état-major  de  l’armée , ôc  le  citoyen  Borrel , commiflaire  du 
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confeil  exécutif  \ les  citoyens  de  tous  les  fexes , de  tous  les  âges  fë 
preffoient  autour  des  repréfentans.  La  joie  la  mieux  fentie  étoit  peinte 
fur  tous  les  vifages.  Les  falles  de  la  maifon  commune , toutes  vaftes  qu’elles 
font , ont  été  infiiffifantes , ôc  n’ont  pu  recevoir  les  citoyens  qui  venoient 
en  foule  autour  des  repréfentans  du  peuple. 

Ceux-ci  accompagnés  des  membres  compofant  toutes  les  autorités  conf- 
tituées , de  ceux  qui  compofent  la  fociété  républicaine  , de  l’état-major  de 
l’armée  & du  commiflaire  du  confeil  exécutif,  font  fortis  de  la  maifon 
commune  , non  pas  avec  ces  formes  d’étiquette  qui  n’étoient  bonnes 
que  fous  le  régné  des  tyrans  , mais  dans  cette  confufion  qui  annonce  que 
déformais  les  Français  feront  un  peuple  de  freres.  Rendus  fur  la  place 
de  la  Liberté,  l’arbre  chéri  a été  entouré,  une  décharge  d’artillerie  a 
annoncé  que  l’aéte  conftitutionnel  alloit  être  publié.  Un  ban  a été  battu  , 
tout  le  monde  s’eft  découvert , le  filence  le  plus  majeftueux  a régné  yl’aéte 
conftitutionnel  8t  les  décrets  qui  l’accompagnent  ont  été  lus  6c  proclamés 
par  le  fecrétaire-greffier  du  diftriâ:. 

Chacun  des  articles  faifoit  fur  les  ^uditeurs  la  fenfation  la  plus  vive  Si 
la  plus  marquée  ? mais  le  peuple  n’a  pu  contenir  fes  tranfports  à la  lec- 
ture de  l’article  VI  des  droits  de  l’homme , calqué  fur  cette  maxime  : Ne 
fais  pas  à un  autre  ce  que  tu  ne  yeux  pas  qui  te  foit  fait. 

Après  la  leéture , le  ban  a été  fermé  , l’artillerie  a fait  une  nouvelle  dé- 
charge , après  quoi  le  cortege  s’eft  mis  en  mouvement.  La  marche  étoit 
ouverte  par  les  dragons  républicains  de  la  ville  de  Toulon fe  , fuivoient  les 
différens  bataillons  des  gardes  nationales } les  dragons  de  ligne  bordoient 
la  haie , au  milieu  de  laquelle  étoient  les  repréfentans  du  peuple } l’état- 
major  8i  toutes  les  autorités  conftituées , formoient  un  groupe  très-nom- 
breux^ la  marche  étoit  fermée  parle  zq.e  régiment  à cheval.  Les  inftrumens 
jouoient  tantôt  l’air  favori  des  Français , tantôt  d’autres  airs  républicains, 
tels  que  celui  : ou  peut-on  être  mieux  qu'au  fein  de  fa  famille  ? 

Deux  pièces  de  canon  étoient  en  avant  : le  cortege  s’eft:  porté  dans 
cet  ordre  fur  la  place  d’Arnaud-Bernard,  à celle  de  Saint-Pierre , à celle 
du  Chai-Redon  dans  le  quartier  Saint-Cyprien , où  l’on  a fait  une  contre- 
marche qui  a ramené  le  cortege  fur  le  pont  j il  a dé  filé  vers  la  place  du 
faubourg  Saint-Michel , s’eft  rendu  fur  la  place  Saint-Etienne  , de  là  dans 
le  faubourg  fur  la  place  Neuve  , qu’on  appeloit  ci-devant  Dauphine.  Par 
une  contre-marche , le  cortege  a été  ramené  dans  la  ville  , & s’eft  porté 
fin-  la  place  ' Saint-George  fur  chacune  de  ces  places  a été  proclamé 
patte  conftitutionnel  de  la  même  maniéré  que  fur  la  place  de  la  Liberté, 

Sur  toutes  les  places , & dans  la  plupart  des  ru  es  qu'on  parcouroit , 
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étoit  une  grande  affluence  de  citoyens } le  plus  grand  ordre  a régné  pen- 
dant toute  la  cérémonie,  qui  devenoit  bruyante  de  temps  à autre  par  le 
chant  des  chanfons  patriotiques  : l’hymne  des  Marfeillais  a été  fouvent 
répété. 

La  fête  qui  avoir  commencé  vers  les  quatre  heures , s’eft  terminée  vers 
les  dix  du  foir. 

Par  les  ordres  de  la  municipalité , la  maifon  commune  êc  toutes  les 
maifons  ont  été  illuminées.  Les  repréfentans  du  peuple  font  rentrés  à cette 
heure  dans  la  maifen  commune  , d’où , après  s’être  repofés  quelques  inft 
tans , ils  font  fortir.  Les  citoyens  formant  les  gardes  nationales  ont 
danfé  des  farandoles  autour  de  l’arbre  de  la  liberté  -7  ils  ont  chanté, 
avec  les  repréfentans , un  nouvel  hymne  en  l’honneur  de  la  nouvelle  conf- 
titution  7 ils  ont  fait  le  ferment  d’y  être  fideiles  au  péril  même  de  leur 
vie.  Les  repréfentans  fe  font  mêlés  à leurs  danfes,  qui  ont  duré  jufqu’à  onze 
heures. 

Le  président  de  la  fociété  populaire  & plufieurs  de  fes  membres,  avec 
les  citoyens-foldats , ont  ramené  chez  eux  les  repréfentans. 

Ainfi  s’eft  terminée  cette  journée  qui  promet  le  bonheur , puifqu’eîle 
va  nous  faire  jouir  des  effets  de  cette  loi  après  laquelle  la  république 
foupiroit  depuis  long-temps. 

Nous  avons  fait  clos  & arrêté  le  préfent  verbal , après  onze  heures  du 
foir,  les  an  & jour  fufdits , & arrêté  que  les  citoyens  Chaudron -Rouf 
feau  & Leyris,  repréfentans  du  peuple  , feront  invités  §C  priés  d’y  appofer 
leurs  fignatures , de  même  que  la  municipalité , les  préfidens  des  autorités 
cônftituées , le  chef  de  l’état-major  , le  préftdent  de  la  fociété  populaire 
de  Touloufe  & le  commiffaire  du  confeil  exécutif. 

Leyris  & Chaudron -Rouffeau  , repréfentans  du  peuple  près  F armée  des 
Pyrénées  7 Defcombels , proeureur-général-fyndic  ; Jofeph  Servan , Delherm , 
Henri  Fregevilie , Leygue , P.  Dubreil , J.  B.  Borrel,  corn  mi  faire  du 
ccnfeil  exécutif  j Ferrand,  maire  ; Hion  , commiffaire  général  de  l'armée  ; 
Caufle  , officier  municipal  ’7  Level  d’Eftinville  , chef  d'efeadron  , com- 
mandant le  if.e  régiment  de  cavalerie  \ Ducaffé , officier  municipal  ; 
Lafont , préfident  de  la  fociété  ; Roques , officier  municipal  ; Dupau  , 
adminiflrateur  du  département  ; Murel  , officier  municipal  ; Guiringaud, 
adminifirateur  du  département  ’7  Benet , officier  municipal  ; A.  Bonnard , 
commiffaire  des  guerres  attaché  au  parc  dé artillerie  ; Mandement , of- 
ficier municipal  ; Caton  , Gazais , Sirven  , Courtois , officier  municipal  ; 
Difpan,  Sartor,  Tremoulet,  officier  municipal;  Courties , J.  B.  Fontan  , 
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Marnac  , Caufle  , officier  municipal  ; F.  Borde  pere  , notable  ; Barateau 
pere , notable  ,*  Dupuy , procureur  de  la  commune  ,•  Gazais  ^notable  ,•  Marchand , 
pré  fuient  du  tribunal  du  commerce  ; Daupias , préfident  des  juges  de 
paix  i Hugueny  , préfident  du  tribunal  criminel  j Martin  , préfident  du 
bureau  de  conciliation  ; Corail  jeune,  préfident  du  tribunal  de  difiricl , 
Raché  , P.  A.  Toulza , Ayral  , préfident  Alexandre  Doifemont , 
Lefpinaile  , procureur -fyndic  ; Caiflel , Durand,.  Barberet , Souchon  , 
Rougé  , membres  du  difiricl  adminifiratif. 


T R E B O S , fecrétaire-greffier  du  difiricl. 


atoulouse, 

Chez  la  veuve  Desclassan  , Imprimeur  du  Diftrift  & de 

la  Municipalité. 


